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Les Retraites Ouvrières 
PMXS, 3"tnat. — Devançant d'une dizaine 

• e jourg la Chambre, la Commission d'assu­
rance et de prévoyance sociales s est réunie 
aujourd'hui au Palais-Bourbon pour s'occu­
per du projet de loi sur la création d'une 
caisse des i étroites ouvrières. 

Ce projet de loi ligure, on le sait, dans le 
p rogramme de travail proposé par le cabi­
net actuel comme devant être réalisé avant 
l'expiration de la législature et que la Cham­
bre a adopté. Il doit venir en discussion de­
vant la Chambre dans les premiers jours de 
la rentrée. La commission s'esl îéunie au­
jourd'hui pour examiner tes modifications 
que le gouvernement, représenté par les mi­
nistres des Hnances et du commerce, propo­
sent au texte sorti de ses délibérations et 
formant les conclusions du rapport de M 
Guieysse. 

Le gouvernement et la commission sont 
d'accord sur un grand nombre de points, 
notamment en ce qui concerne les contri­
butions des ouvriers, des patrons et de 
l 'Etat lui-même pour la constitution des re­
traites ; mais le gouvernement présente, en 
ce qui concerne la gestion et l'emploi des 
fonds provenant de ces versements, des dis­
positions nouvelles. 

La séance d'aujourd'hui a comporté un 
rapport de M. Guieysse, sur le projet du gou 
vernement r e s t e ignan t le bénéfice de re 
traite aux travailleurs engagés à l'année 
Cette restriction est unanimement écartée. 

De même, la commission proposait que la 
retraite soit fixée à 05 ans et que le titulaire 
puisse justifier de 7,500 journées de verse­
ment. , 

Le gouvernement propose qu'aucun mini 
iBum ne soit garanti, maie qu'un taux fixe 
du 'J % soit seulement fourni par l'Etat. 

La commission s'en est tenue unanime­
ment a son premier vote et maintient la ma­
joration à 300 francs. Pour la retraite, elle 
sera majorée sur le versement rept/ isentatt 
au moins 2,000 journées de travail. 

Le gouvernement demande que cette ma 
joiation ne soit portée qu'à, partir de 2,500 
journées. 

Sur ce point encore, la commission a 
maintenu unanimement son- vœu. El le .aen-
suite examiné la proposition du gouverne­
m e n t touchant à l'organisation intérieure. 
Klle a renoncé au système descâ isses régio­
nales et a consenti à une centralisation d'une 
caisse unique. 

Quant au système financier, le projet du 
lîûuvemeniest consisterait à racheter au 
pair les diverses séries de rentes avec les 
fonds reeueHMs par ladite caisse. La commis­
sion a pris acte de cette proposition mais a 
déridé qu'elle n'avait point qualité pour se 
prononcer sur cette question qui dépend di 
rec.tement de la commission du budget. 

Lo gouvernement examine la question il'' 
savoir si les fonds des déposants seront pla­
cés A capital aliéné et a remis lu prochaine 
séance à mardi. 

La commission se réunira demain samedi. 
On soumettra ù cette séance le rapport que 
la coramision doit présenter à la Chaînon 
sur les modifications à apporter a la lui an 
20 avril Ï89& 

Quant à la discusion des retraites, au cas 
où elle subirait quelque retard, la couunis-
sino demandera à la Chambre d'examiner 
d'urgence ce rapport. 

_ «. 
Bougres international ries Textiles 
Bat*, s «mi. — Le Congrès international des ou 

vrèrs de l'industrie texuie vient de clore. Ont été 
représentés'. La France région «le lielfort seule 
ment), la Suisse, l'Alsace-Lorraine et le duché de 
liade. 

Il agissait de se concerter en vue d'une réyula 
rtsalion uniforme du travail dans l'industrie tex­
tile de ces pa>s limitiophes. 

Aptes une discussion délaillée, la conférence a 
décidé de soumettre aux patrons de toutes les n 
^ions représentées dans cette conférence, un ulti­
matum lisant comaIO dernière limite pour l'intro 
iluotioo de la journée de <fi.r heures ta date du 
1er juin 1902. Si non, la grève générale sera ÙV 
ctarêa. 

Ot».a décidé ensuite de faire une vive propagande 
en faveur de ta législation sur l'industrie à domi­
cile et la fermeture des ateliers le samedi apre;.-
inïdL 

ROUBAIX 

A 10 heures, concours de chant individuel et 
concoure pour duos lyriques et comiques ; diplô­
mes, objets d'art et 410 francs de prix en espèces. 

Les concurrents en division d'excellence et pour 
duos tseelion lyrique et comique), concourront au 
théâtre de Houbaix. Les chanteurs 1} tiques et co­
miques des Ire et 2e divisions, concourront dans 
la salle de la coopérative la Paix. 

Concoure d'honneur à la même heure, au théâ­
tre de ltoubaix, concours de déclamation, diplô­
mes, médailles et 225 francs de prix en espèces. 

Les draines et les deux divisions d'excellence 
(dramatique el comique pour hommes, salle Do­
minique, rue de l'Alouette. 

Les concurrents des Ire et 2e divisions pour 
hommes concourront à ia salle Phiiémon. 

le concours d'honneur aura lieu salle Domini 
que. 

les prix seront distribués à Ja salle Dominique. 
A onze heures el demie, à lllôlel-de-Ville, ré­

ception par l'administration municipale des syn 
dirais, des associations ouvrières: vins d'honneur. 

Les revendications ouvrières seront adressées 
ni groupa socialiste de la Chambre des députés. 

Dans l'après-midi, à partir de une heure, jeux 
populaires dans tous les quartiers de la ville. 

De 2 a 5 h. JE du soir.Crande Place,lancements 
de ballons-pilotes. 

A 4 heures, place du Commerce, fête de gym­
nastique par la /foubaisienne. 

A 4 h. 1/2, place Carnol, mouvements d'en­
semble et danses par les /infants du Peuple. 

A 5 h. 1/2, Grande lJiace, ascension aéiôstati-
que du ballon Le Titan, monté par M.-B. Glorieux 
et son lits. 

De 7 à 11 h. 1/2, au square Pierre Catleau, con­
cert public par les sociétés subventionnées de la 
ville. 

A 9 heures, bals populaires dans tous les quar­
tiers. 

Illuminations au gaz, à l'électricité et a giorno 
de l'hôtel de ville, du square Pierre Catteau et des 
1-als populaires. 

Permission générale pour tous les débitants. 
— Des bals populaires seront offerts au public 

le dimanche 5 mai courant, a 9 heures du soir, 
aux endroits ci-dessous désignés : 

1. Hue de l'Alouelle, chez Mme veuve Domini­
que Rousseau. 

2. A l'angle des rues d'Antoing et du St-Ré 
dempleur ; 
3. A l'angle du boulevard de Belfort et de la rue 
Ste-Elisabeth ; 

4. A la place de l'EpeuIe ; 
5. A la place de la Liberté 1 
li. A la place du Fontenoy ; 

L 7. Au carrefour de l'avenue de la République, 
"de la rue d'Alsace et des boulevards d'Arnientiè 

les et d'Halluln ; 
8. A l'angle des rues Boucher-de-Perlhes et du 

l-uxembourg ; 
9. A la place du Travail ; 
10. A l'angle des rues du Tilleul et des Paivo-

nus : 
11. A l'angle des rues Voltaire et I .abruyère 
12. A l'angle des rues du Carilgnies et d'Alger : 
13. A l'angle des rues de l'Ommelet et Lavoi 

sier. 
Concours de pinsons. ,— Ce concours est offert 

gratuitement aux amateurs de la ville : il con. 
prend 3H0 francs de prix eu espèces. 

Voici les lieux de concours : rue DesbonneU. 
chez M. Gustave Thielfry, cabaretier : rue Del' 
zenne, chez M. Joseph Foulon ; rue des Longues 
Uaiea,ch»;z M. Fidèle, cabarclîer même rue ; bon 
levant de Fourmics, chez M. Louis Pennequin . 
rue Archimèdc, chez M. Louis Dtrmont, eaberé 
Lier ; rue de la Ra rbe d o i , ctses M. L. Brune!, 
cabarëfier ; rue du Fontenoy, chez M. Cyrille i e 
pers, cabarctier : rue de rj&peule. chez VI. Use 
lot Vanmulleii. cabaretter, même rue : rue de ai 
Makellerie, chez M. Edouuid Dclmarlc, cabareliei 
i la Brasserie, même rue. 89 , rue de la Coafereu 
ce, chez M. J.-lî. I.ombnrt, cabaretter méflae ru» . 
ou fort Mulliez, (liez M. Victor Rassaert, cabarc-
lier au fort, numéro .17. 

Concours de chant. - Les concours de chant 
auront Heu au théâtre de Roubaix, rue Archimède. 
à Ui heures du malin ; pour |t s concours de chant 
individuel, division d'excellence, a 3 heuics du 
MIT pour (es concours de duos, et d'honneur : !< 
ia coopérative V.iPu'ix. pour ia tlcuièine division ,'i 
fl) heures du matin ; a 3 heures du soir pour la 
première division. 

l e moulant des prix en espèces et objets liai! 
s élève * 435 francs. 

Concours de déclamation. — Ce concours am.i 
lieu à 10 heures du matin el ù 3 heures de l'après 
-•riitli. chez Mme wuvr Dominique-!tou.-seau\.i u< 
de l'Alouelle. pour la section de dunics. les il r. 
-avisions d'excellence, dramatique el coioi<;;' 
pour hommes, el dans la salle Phiiémon, n : c 
Pierre Motte, pour les première el deuxième dlvi 
sions. dramatique et comique, pour hommes et 
!a section de comédie. Une somme de Ï50 francs 
rs! a+,'eclée U ce concours avec médailles el di 
i'Uaues. 

soustrait des déchets de laine, chez M. I.efèvre-
Plorent, fabricant de tissus, rue de la Fosse-aux-
Chênes, ou il travaillait. 

Tous deux ont été mis- en état d'arrestation. 
CHAMBRE SYNDICALE DES OUVRIERS l'ER-

U-ANT1ERS, ZINGUEURS, PLOMBIERS. COU­
VREURS. — Cette chambre syndicale organise, 
pour demain, A 7 heures du soir, salle du Ctnnois, 
place Verte, un grand concert avec Je concours de 
lu société chorale Les Irouliadnurs, dirigée par M. 
H. Delvoye, et de plusieurs artistes distingués. 

Il sera perçu une entrée de (I (r. 21). au bénéfice 
• le deux ouvriers blessés, membres du svndicat. 

BRAS DECHIRE. — Hier malin, le nommé 
Joseph Dhellemme. 17 ans, apprêteur, demeurant 
à Estahnpuis (Belgique), travaillant chez M. Motte-
Delescluse. boulevard de rlelfovt, s'est tait prendre 
A son métier, el s'est tait, une plaie, a l'avant-bras 
gauche ; le docteur Dubar, qui a invité le blessé, l'a 
fait admettre à l'Hôtel-Dieu. 

PARTI-OUVRIER (Seciion lloubuisienne). — Au­
jourd'hui 4 mai, la section roubuisieune du P.O.F. 
organise dans la snlle des fêtes de la Société coo­
pérative La l'aùr, une GRANDE I..., MON PljBLI-
.... H ET CONTRADICTOIRE avec le concours as­
suré deâ citoyens Llévin Bailleul et Emile Moreau, 
ancien député-

Ordre du jour : Compte rendu de mandat des 
conseillers municipaux socialistes. 

Les membres de la minorité du Conseil muni­
cipal sont Invités a assister a cette réunion où la 
liberté de discussion leur est assurée. 

Ln Coopérative « La Paix » a fourni à ses 
seuls adhérents pendant le rcours de l'année 
1900, (2* exercice arrêté le 2-i novembre), 
exactement 3,950,000 kilos de pain. 

Tout fait prévoir pour 1901, une uugmenta-
1ioti considérable de ce chiffre, déjà formida­
ble ; la moyenne hebdomadaire des inscrip­
tions de nouveaux adhérents étant de 25. 

tle succès étonnant est obtenu par un 
choix judicieux des matières pi entières, qui 
son! toutes de qualité première supérieure. 
et par une panification des plus soignées. 

A ia recherche d'un assassin 
à Roubaix 

•V la fin de mars dernier, un crime horrible fut 
commis a Bruxelles, rue de lu Senne, où un vieux 
rentier et sa domestique furent assassinés par 
deux cambrioleurs, dans des circonstances que 
nous avons racontées à l'époque. 

l'n de» auteurs présumés du crime, François 
Smelinck, a été arrêté. Son complice se serait 
réfugié a Roubaix. si no is en croyons les rensei 
gneenenta suivants 

Au 'ours Je ses investigations au sujet de cette 
affaire, le parquet belge uvall appris qu'un indi­
vidu très mai,famé, le tiotrune GJêorges De Bruyc-
ker, qui habitait rue des Tanneurs, A Bruxelles, 
uvec une itilinie de loueurs légères, la nommée 
Ironie C••-. avait disparu furtivement peu de 
tettip., aprè.-i le crime. Léonie C... avait également 
iiuitlè Bruxelles. Après de nombreuses et actives 
recherches, la police finit par la dénicher a Os-
lende. 

Ramenée a Bruxelles el conduite «levant M. le 
juge chargé de l'instruction, cette femme, pressée 
de questions, vient de faire une déclaration très 
importante. Le lendemain du crime de la rue de 
la Senne, lie Uruycker serait rentré chez eile por­
tant a la main une blessure et ayant son panta­
lon ensanglanté- Il se serait couché immédiate­
ment, et a son réveil aurait donné le pantalon 
rempli de sun-' >\ un marchand de nougat qui ha­
bit* au deuxième étage ds la maison. 

I .étude <:. H ajoute qje le stir.endemain De 
Bruycker. accompagné d'un individu dont elle 
Ignore le nom. se serait petxiu à Lille. On suppose 
que cet individu n'esl autre que François Sme­
linck. qui peu à près serai! revenu a Bruxelles, 
où 11 sest fait pincer, tandis que De Bruycker 
ae rendait a Roubaix. 

M. Huper, officier de police de la 3e division 
de Bruxelles, mis au courant de ces faits, lut im" 
medieleuient envoyé a Roubaix, aux trousses de 
De Bruycker. Mulaeureusement, celui-ci, qui de­
vait avoir été mis au courant de l'affaire, avait 
quille la ville depuis peu. 

Jusqu'à préseut, on n'a pas encore découvert 
aa retraite. 

CONSEIL DES PRUD'HOMMES». — Voici |. 
roulement des conseiller;', prud'hommes pour ïé 
séances du mois de mut ..ttureau particulier, au 
liienecs de conciliation-

Première el deuxième catégories, peignage, fi 
lalura, tlssuga. teinturerie, a neuf heures du ma 
lin : Vendredi 3. mardi 7. vendredi 11) mai. pu 
mardi 14, vendredi 17. mardi El, vendredi ï\ mai. 
MM. Victor Valcntin et Joseph Dedonrkct : mardi 
Irons M. Lefebvre. ouvriers M. Pierre. Roger; 
2s et vendredi 31 moi. MM César Pollet et Henri 
Segard. 

troisième el uuatrièmr ralègnr'tes. métallurgie 
ot bâtiment à dix heures : Vendredis 3 et 10 mai. 
MM. Léon Duuire el Adolphe Dernoncourt ; ven 
di£dis 17 et 24 mal, MM. Séraphin Chéron et Louis 
Kovcalsky ; vendredi 31 mai. MM. Andrée DerviUe 
ei Alphonse Degrave. . 

CHAMBRE DE COMMERCE. — F.st autorisée, 
par décret du 17 turil ï'JOl, l'imposition, sur les 
patenlée désignés à cet ctlet par la loi. des som­
mes rl-a\nx:s : i3.Hi0 francs pour le service de ia 
Chambré de commerce-, et 4.500 francs pour le 
service de la Bourse, plus cinq centimes par franc 
pour couvrir les non valeurs. v 

MEDAILLES COLONIALES. — M. Jean Roux. 
1. place Fossr-aux Clicncs. éx-caporal au 78e ré­
giment d'infanleric. vient d'obtenir, pour la catn 
[aigne de Tunisie, la médaille coloniale. 

— M. Henri-Joseph Sens. 218, Grande-Rue. ex-
SOldat au 4e zouaves, a également obtenu, pour 
la campagne de Tunisie, lu médaille coloniale. 

DISTINCTION HONORIFIQUE. — Notre conci­
toyen, M- Léon Dedrydej', boucher, rue de Sébas-
lopol, vient de recevoir de M. le minislre de i'in 
icrieur une médaille de sauvetage en argent. 

Voici comment l'Uj/iciel relate ses titres : 
M. A, 2e classe. — M. Demryder (Léon Arthur.. 

boulanger, a Roubaix ; l'JU) : s'est distingué dans 
plusieurs circonstances, notamment en maîtrisant 
des chevaux emportés el en sauvant trois en 
fants sur le point de périr dans un Incendie. 

La Fête du travail 
Voici le programme officiel des réjouissances 

publiques oui auront lieu a l'occasion de la célé­
bration de la Fêle du Travail : 

Samedi 4 mai. — DistribuUon extraordinaire de 
secours aux indigents inscrits au bureau de 
bienfaisance. 

A 4 heures de l'après-midi, distribution de gâ­
teaux aux 41èves des écoles laïques. 

Pendant la journée du 5 mai. amélioration de 
I ordinaire desjiensionnalres hospitalisés. 

Le malin à 7 heures, dans douze quartiers de 
la ville, concours de pinsons. Jeu tr. de prix en 
espèces. 

LIBRE-PENSEE. — Dimanche 5 mai 1901. i\ 
9 heures du matin, réunion de la société fie Ja Li­
bre-Pensée, chez le citoyen H. Carrette. rue de 
l'Aima, 104, pour se rendre a la coopérative i.i 
l'aij' prendre part au cortège. 

Très urgent. 
FINI DE RIRE, LES TOUTOUS. — Le Maire 

de la ville de Roubaix a l'honneur aViaformer 
ses concitoyens que la charrette à chiens circulera 
dans la ville à partir du mardi 7 mai courant. 

MANDATS D'ARRET. — Les agents de sûreté 
f-ahbe et Planckaert ont arrêté, hier malin, a si\ 
heures, place de la Nation, en vertu de mandats 
d'arrèfcs, émanant de M. Delalé, juge d'instruc­
tion ù Lille, en date du 30 uvril 10U. sous l'in­
culpation de vols et complicité, les nommés De-
graeve Emile-Alfred, né à Lille, le l octobre 1878, 
journalier, sans dofnicile lixe ; et llerrcmy Léonie, 
VI nas, née a Bruges (Belgique), journalière, sans 
domicile fixe. 

tous deux seront transférés ù la maison d'arrêt 
de Lille, ee matin. 

SERIE DE VOLS. — Une plainte a été déposée 
pour vol d'une bolladeuse, par M. Eeckhout, de­
meurant rue Sainte-Elisabeth, 33. 

— Une plainte a été déposée, au 3e arrondisse­
ment, pour vol île linge, par Mme Desplanque, 
demeurant rue Monge, H4. 

— Jeudi soir, vei-s dix heures, M. Vital Hau 
tenue, âgé de 28 ans, cabarelier, rue du Pays, 4, 
a constaté qu'on lui avait volé, dans la cour de 
son établissement, sa bicyclette, marque Dussart 
et Aceou. numéro 1791, uvec jantes en bols. 

Une enquête a été ouverte au 4e arrondissement 
de police. 

IL FAUT DF.S FPOl X ASSORTIS. — Hier ma­
tin, un ouvrier tisserand, nommé Arthur Delreux, 
âgé de 23 ans. demeurant rue de Naples, 94. se 
présentait a M. Jovnilio, directeur de la filature 
Valentin Roussel, rue de la Paix, et dénonçait 
sa femme. Julienne AlvoSt, figée de 18 ans. qui 
est occupée dans celte usine, comme y ayant 
soustrait des canetles de coton simiiisé, des bo­
bines et des déchets de laine. 

Une enquête fut ouverte au commissariat du 
1er arrondissement : elle démontra non seulement 
la culpabilité de la femme AlvoSt Julienne, mais 
encore celle de son mari, qui avait également 

REUNION REMISES. — La 17c section et la 
3e section informent leurs membres que les réu­
nions de groupe, décidées pour ce stUr, n'auront 
pas heu, a cause de la réunion publique ue la 
Pake. 

CHRONIQUE COLOMBOPHILE. — Dimanche 
prochain, 5 mai, aura lieu chez M. Emile Del-
barre, a l'estaminet du .. Chinois », 50, boulevard 
île Strasbourg, un concours sur Saint-Just. Il y 
aura luo lianes de prix d'honneur, répartis en 
S prix de 10 francs et 10 prix de S francs, aux 15 
premiers pigeons voyageurs vainqueurs : plus un 
joli régulateur graluit, offert à la première série 
de deux pigeons non désignés. Une poule spè 
ciale de 25 francs, répartis en deux séries de 
deux pigeons non désignés : 15 francs à la pre­
mière série, 10 francs a la deuxième série. Jeux 
et poules habituels, selon le règlement de l'Union 
fraternelle ; coordonnées Bouillez ; mise en pa­
niers, samedi, de quatre heures a sept heures du 
soir. 

CRAND CIRQUE VTNEI.I.A. — Succès énorme 
an cirque Vinellu. qui trouve moyen de rendi-e 
intéressantes les pantomimes de piste. Le Songe. 
qu'on vicnl d'y donner, constitue un spectacle 
1res brillant, liés animé, très luxueux. Cela est 
réglé avec goût el monté par un homme de théi» 
tre qui sait l'effet a tirer, d'heureux gi-oupemen(.« 
le costumes et de personnages. 

i.a partie hippique n'est pas moins soignée ches 
M. Vineila que la partie décorative. Aussi le pro 
gramme de la soirée contcnte-l-il, par la variété 
,t la sûreté de son exécution, tous les amateurs 
d-i genre. 

Xujourd'hui, samedi, à huit heures et demie 
du soir, grande lèlc de gala : nombreux débuts 

FETE LAÏQUE. — Les orphéons des institu 
leurs el dés institutrices de lu circonscription d< 
lïoubeix-Tourroing organisent une grande fêle in­
time, qui aura heu a Tourcoing, dans la salir 
des fêles de la Nouvelle I mon Tourqueunoi.se ru. 
le Tournai, ls, le dimanche j mai, u 3 heures 
liés précises. 

Voici le programme de celle fêle : 
Les Venddii„<cu/'s.rl]1rur de Riga, par l'Orphéon 

des Instituteurs : fantaisie pour harpe, de Saint 
Saaua, par Mile li. l-'onlaneau. professeur au 
Conservatoire de Lille . Phiiémon et Raucis. duu 
de Counod pal- Mile C. I.eman et M. Picot ; sol. 
de cor. de Molli, par M. lvon Beyls. professeur 
au Cnnsai valorTs Je Roubaix ; grande scène eo 
inique, par M. Duvivier ; linal du 1er acte de Lo 
rel'.'.v. opéra inachevé de Mendclssonn, par l'Oi 
phéou des Instituteurs et Institutrices ; Chant da 
guerre, clueur d'Isidore, par I* Orphéon des lu-
liluteurs . La Romaiiesta. uir de danse du XV h 
siècle, pour viole d'amour, avec aecompagnemen' 
le harpe, de Noy. par M. F. I lâche, de la Sympho 
nie de Toun'oiiig ; Sclierzetto, pour harpe, de Th. 
Dubois, pur Mlle E- Foulaueau ; Giralda, grau-: 

air d'Adarn. par Mlle I emui ; premier sol" d. 
i - »r, de Galiuj . par M. lvon Bcyis ; grande sr^fiK 
eetmnua par M. Ad. Duvivier : Rival pour rire. 
. . niedie on un «de de lirenet [lancourt. 

Distribution : Gaston, M. Alexandre, du Cb. 
Ulel ; Alfred. \f. l-ercvil, du Chaielet ; Marie. Mil' 
Cray, de la Caandetts Populaire. 

CLASSEMENT DES CHEVAUX ET MULETS 
\ oici l'itinéraire qui sera suivi, en ce qui ooncci. 
notre région, par les commissions chargées d'. 
;>érer, en l'JOJ, le classement des chevaux et m 

\fons en Barœul. — 3 juin, à 3 heures, place fa 
! Eglise. 

W'osquehai. — 1 juin, à 7 heures du malin, pi.i 
ce de l'Eglise. 

Croix. — » juin, a 1 heure. Crand'Place. 
Houbaix e;),-,; ns Est. Nord, Ouest, 5. », 7. S 

lu. fl. 12 juin, à 7 heures du matin, bouleva/ 
Uambetta. en face de l'Hippodrome. 

Wattrelos. — 13 juin, a 7 heures, place de la 
Mairie. 

Bousbecquc — 5 juin, h 9 heures, Grand'Plnc 
UasrUes. — 3 juin, à 2. heures, place de la Mai 

rie. 
Roncq. — 0 juin, à 7 heures, place de la Maine. 
llallujn. 7 juin, à 7 heures, place de la tiare. 
Xeuville-en Terrain. — S juin, à 7 heures plan 

de la Mairie. 
liondues. — s juin, a 7 heures, place de lu Mai 

rie. 
Marcq-en-Barœul. — 10 juin, u 7 heures, place 

de l'Eglise. 
Mouvaux. — 11 juin, o, 7 heures, roule de 

Tourcoing. 
Tourcoing. — 11 juin, a 3 heures, 12, 1$, 14, 15 

juin, a 7 heures, place Thicrs. 
LES RENTES DES TRAVAILLEURS. - Chez 

M. Browaevs de Gevle». le nommé Deschamps 
Clotaire, teinturier, âgé de 17 ans, demeurant me 
de la Perche, fort Sion. 10. s'est fait une entons 
au pied droit en glissant dans un trou. 

Le docteur Labbe a déclaré 10 jours d'incapa 
cité de travail. 

— Chez Kl. Pennél Auguste, le nommé Masurel 
Emile, manœuvre taré de M ans. demeurant rue 
Picrre-de-Roubaix. 55, s'est contusionné -'épuute 
droite en tombant d'un échafaudage, 

Lo docteur Harlet a déclaré 10 jours d'incapacité 
de travail. 

— Chez MM. Alfred Motte frères.le nommé t'ielte 
François, fileiir, 33 ans. demeurant rue de la Ba­
lance, 7B, a reçu un coup de tournevis sur l'oMl 
droit en nettoyant un engrenage. 

I e docteur 'Gndefroy a déclaré io jours d'inca­
pacité de travail. 

— Chei MM. Mulliez frères, le nommé Marotte 
Alphonse, lileur, 28 ans, demeurant rue de 1 Om • 
matai, impasse Balzac, 34, a eu lu inuin droite 
coupée par une broche du métier. y 

Le docteur Leperg a déclaré 20 U 25 jours d'in­
capacité de travail. 

— Chez MM. Hannart frères, le nommé Mail­
lard Alfred, chaudronnier, 41 ans, demeurant rue 
de Soiibise, cour Walleau, 12, s'est contusionné le 
thorax en tombant. 

1-e docteur Derville a déclaré 10 a 15 jours d'in-
eapacilé'de travail. 

— Chez MM. Deledicquc et Chateliez. le nommé 
Remmeriiiue Paul, camionneur, 41 ans, demeurant 
rue de Bélhune, a reçu un coup de pied de cneval 
à la cuisse gauche. 

Le docteur Lepers a déclaré 15 a 20 jours d'in­
capacité de travail. 

— Chez M. Srhoonackers Emile, le nommé Can­
aries Constant, garçon brasseuf',87 ans. demeurant 
rue Watt, cour Six, 38, a eu l'uvant-bras droit 
pris entre une courroie de transmission et la 
la poulie. 

Le docteur Deregnaucourt a déclaré 42 jours 
d incapacité de travail. 

FETE DE GYMNASTIQUE. — La flounauienne 
donnera demain dimanche, 5 mai, ù l'occasion de 
la Fête du Travail, à quatre heures précises, sur ia 
place du Commerce, une grande fête de gymnasti­
que, au cours tle laquelle elle exécutera ses îneil-
leui>es productions. 

/.a l'an/are Delattre a été désignée par la muni­
cipalité pour se faire entendre pendant la mirée 
des exercices. I-e Comité de a liaubaixienne in­
vile les gymnastes a assister aux trois répétitions 
qui auront lieu vendredi et samedi soir et diman­
che matin . 

SPORTS 
NORD-TOURISTE. - Le Comité des Excur­

sions de la Section roubalsienne du .Word-Touriste 
a décidé d organiser une première sortie pour di­
manche prochain i mai. Le but choisi est Commet) 
aller par Quesnwy et Wambrer.hles, soit une 

J quarantaine de kilomètres. Le départ aura lieu 

a six heures et demie du matin, au siège social, 
46, rue Saint-Georges, a Roubaix. -ous les socié-
taiies sont priés instamment de prendre "art à 
cette sortie el d'encourager par leur présence l'i-
nilialive du comité des excursions. Pour nue cette 
ballade soit accessible a tous, l'allure ne dépas­
sera pas 12 à 14 kilomètres a l'heure. Capitaine de 
route : M. Théo Callens. Insigne de rigueur. 

GONCOURS DE PIGEONS. — Aujourd'hui 4 
mai. ft 7 heures du koir. inscription des igeons, 
participant au concours de Saint-Just. organisé 
par les deux RoubaîïV^lilLs c l i e z M- Vincent Mor-
dacq, rue des Ogiers, pi-esTe couvent de l'Epeule. 
100 rr. de prix d'honneur, mise 1 fr. 50. 

É T A T C I T I L 
de Houbaix du S mal 1D01 

Naissances. — Marguerite Bara, rue Montgol-
fier, 29. — Alphonsine Slambrouck, boulevard de 
Metz, cour Saint-Henri, 7. — Huyinonde Lavigne, 
rue des Arts, 132. — Anna Maes. rue de Rome, 
cour Olivier, 2. — Léon Theys, rue Pellart. 174. 
— Marie Flamencourt, rue Turgot, 66. — Albert 
Neys, rue Baubenlon, S. — Georges Leclercq, rue 
des Trente, 19. — Louisa Loucheur, rue Blanche-
maille, 148. 

iïécùs. — Moïse Hus, 53 ans, rue du Chemin-
de-Fer, 11. — Marie Declercq, 18 mois, rue Saint-
Jean, 32. — Jacques Vatcke, 78 ans, rue de Bar-
bieux. — Hubert Soyez, 1 mois, rue des Sept-
Poiils. 22. — Richard Holslon. 45 ans, rue de la 
Providence, 17. — Nathalie Van Haï, 26 ans, rue 
Blanchemaille. — Dominique Goossens, 78 ans. 
rue Blanchemaille. — Fernand Petitberghien, 8 
ans, rue de Mons, 21. 

TOURCOING 
U GRÈVE DE CHEZ L0RTHI0I5 

Nous avons déjà parlé de la grève qui a éclaté 
il y a un mois, au tissage Lortliiois frères. 

Rappelons que les tisserands en velours de cette 
maison sont toujours en grève, et. récapitulons 
un peu lescirconstauces qui ont accompagné celte 
grève, et les causes qui Font amenée. 

l-es tisserands en velours sont au nombre de 
22 chez l.orlhiois, chacun travaillant a un métier, 
soit 22 méUers. 

Il y a environ six semaines. MM. Lorthiois pré­
vinrent leursouvriers tisserands qu'ils se voyaient 
forcés de les diminuer de 2 cent. 1/2 par mètre. 
sous préitexlc que la main-d'œuvre leur revenait 
trop cher, ei que, faute de diminution, ils seraient 
obligés de refuser des commandes. 

Légitimement, les ouvriers n'acceptèrent aucune 
duiiinution, car, comme ils fournissent de 10 à 12 
mètres par jour, cette diminution de 2 cent. 1.'2 
leur aurait coûté une perte quotidienne de 25 A 30 
centimes. 

MM. Lortliiois n'insistèrent pas : de ta diminu­
tion, no n'en parla plus. Ces messieurs avaient, 
^ans doute, trouvé un autre mode de représail­
les contre ces ouvriers qui osaient défendre leur 
salaire. 

En effet, huil jouis après, les patrons informè­
rent leurs tisserands en veinure que. par suite de 
manque de travail, ils ne pouvaient plus les cm 
[•:*>yer que trois jours par semaine. 

Voyez d'ici la situation laite à ces hommes, la 
jtlupart pères do famille. 

Les ouvriers Irevaillerenl donc trois jours par 
-emuine. IJI moitié commença le lundi jusqu'au 
mercredi soir, laulre moitié, le jeudi jusqu au sa 
medi soir. 

De plus, les patrons exigèrent que tous les lis^r 
rands travaillassent sur les onze rn'-mes uièttcrs. 
ce qui n'était pour MM. Lortliiois d'aucun béne-
i.ec. el ce qui, par contre, occasionnait aux ou­
vrier* une pcile énorme de temps, car chaque 
:issera«d ayant sa manière de travailler, il lui 
fallait en coiiimeiiçunl se série de trots juurs. ré-
gler son travail d'après s-m méfier qu'il ne con 
naissait pas, étant habitué à tisser sur un autre 
métier. 

Les tisserands réclamèrent donc, demandant de 
travailler sur leur métier habituel. MM. Lorthiois 

ppoaanaa un refus fufuicl. 
DoU la grève. 
Nous nous demandons & quel mobile ont bien 

I u obéir ces patrons, en e.lielun! cette mesure aux 
mises, paatqweuuuuws nous le disons plus haut. 

elle n'élait pour eux dsucan bénéfice, au con 
ruire. 

St c'est histoire de tracasser les ouvriers, con 
i luons-en que e est un peu mesquin. 

Peut-être MM.l orlhiois aureient-ila accordé au-, 
:i-seconds de travailler ^ur leur rnélier respec 
tif, mais à la condition d'accepter lu diminution 
pioposée ? 

Ln tout cas. il est u souhaiter qu'une solution 
intervienne vivement, car voila, de ce fait, 22 ou-
-. riers rédufts a la rnisâre. 

Les tisserands ne sont pas bien exigeants. Voici. 
- ouimc preuves, leurs reveudicaUons : 

t" Travailler chacun sur son métier sans dimi 
Milieu ; 

2' Se solidarisant ensemble, ils demandent qu i 
ne soit pas fait de « coupe sombre » lorsqu'ils re 
prendront le liavail.-

Kn terminant, espérons que Mai. Lorlhiois re 
viendront a de meilleurs sentiments, car le cho-
ii'ase est déjà bien grand u Tourcoing. 

s'ils demeuraient Inllexibles. Us seraient res 
nsahles d'avoii rdJuil a ia misèie 2Î hommes 

pii ont droit au pain quotidien. 

L'EXCURSION DE LA SOCIETE DE GEOGRA­
PHIE. — Favorisée les deux jours, par un lenips 
magnifique, l'excursion que Ja Société de Géogra­
phie avait organisée a lu fabrique DelespauMIa-
vejt, et que nous avions annoncé, a parfaitement 
réussi. 

Hier et- avanl-hier, une centaine de visiteurs sa 
sont rendus u Marco. Api es une cordiale récep­
tion par les administrateurs, MM. Fran-tiomme 
cl Fauchille, divisés en groupes, ils ont purcouru 
successivement les différents ateliers de la choco 
laterie. de la biscuiterie et de la confiée! le. 

Les excursionnistes, el surtout les dames, irès-
nombreuses, se sont vivement intéressées a lu f.i 
l.ricatioii du chocolat, des bonbons et 
leaux ; les plumes l'ont fuit avec d'autant plus de 
plaisir qu'elles se rendaient compte du début jus­
qu'à la lin de la fabrication, de ces friandises 
qu'elles aiment tant a croquer, et quelles pou-
vaient croquer ù chaque phase fie Ja fabrication. 

On a beaucoup admiré la perfecuoa et le bon 
agencement de ioulilloge, l'ordre et la propreté 
des ateiiers. 

Les excursionnistes .ont quitté l'usine après un 
verre de Champagne et une nouvelle dégustation 
des produits de la maison. M. Frunchomine les a 
remerciés de leur aimable visite et M. Palliez, qui 
dirigeait llexcursioii, u remercié M. Franchonime 
du charmant accueil lait aux membres de la So-
ejété de Géogr<-<p||je 

Dans le toast qu'il a porté, M. Franrliomme u 
fait une jilace à ses collaborateurs. MM. de Jon-
keere, Charles Albert, Smeets, Raveaud, etc. 

de Tourcoipg du 3 mai l'JOl 

Xaissances — Lepoufre Renée, rue. de Mou-
vaux, 23. — Plat Simon, rue des Archers, 1. — 
ScorMcq Ueorr.'e ,e Racine. — Verlaine Jeanne. 
rue de la Bovrgo*. . — Malfait Marguerite, rue 
des Poutrains. 180. — Flament Marie, rue de l'A-
miral-Courbet. flî. - Michlel Zumia, rue Montes 
quieu. — Buriez Marie, rue Saml-Eloi. — Pollet 
Maurice, rue de Rouen, 31. — Delannoy Albert, i-ue 
Magenta, 74. 

ll'i'cfv. — Deberguo Madeleine. 13 ans, rue de 
Oand. '.$. — Druesne Marcel. 4 uns. rue des 
Champs. — Léman Jean-Baptiste, 75 ans. rue Gil­
bert. 320. — Petit Henri, 74 ans, rue Nationale. 8». 
— Gilleman Madeleine, 10 mois, rue de Mouvaux. 

Autour de Roubaix-Tourtoing 
CROIX 

PAULE MINK. — Cette femme de cœur que 
j'ai pu apprécier dans les mauvuis jours de mon 
existence, est maintenant oii nous irons Ions. 

Les hommes conscients, les femmes conscientes 
la pleurent pour l'exemple admirable qu'elle don-
nu au'cours de sa vie. 

Paule Mink fut pour mot une amie sincère et 
loyale. Qu'il nie soi permis de lui donner ici le 
dernier sulut de celui qu'elle appelait a mon grand 
orgueil bien placé : mon ami Jules ! ! 

Aussi mon chagrin est grand, de la perte que 
j'éprouve. Je ne sais en dire plus ! 1 

Jules GUYOT. 
MON8-EN-CARŒUL 

CONSEIL MUNICIPAL. — Le Conseil munici­
pal s'est rflfhi lundi 29 avril, sous ia présidence 
du citoyen Lellèvre, maire. De nombreux élec­
teurs assistaient à la séance. 

A huit heures et demie, le maire ouvre la 
séance. 17 conseillers sont présenta. 

L'ordre du jour appelle la question relative à 
ia création d'une école maternelle dans, les quar­
tiers ouvriers de l'An quarante et La uoulette. 

M. Faux, rapporteur, dit que les pourparlers 
d'achat de terrain sont en bonne voie et que la 
question aboutira sous peu. 

Le camarade Montagne demande au maire de 
prendre un arrêté pour réglementer la vitesse 
des automobijes. 

Après quelques observa lions, M. Monchecourt 
fait adopter un'vœu invitant M. le préfet a régle­
menter la vitesse dans tout le département. 

M. Dubrulle, au sujet de la voirie, demande à 
l'administration de veiller à ce que les matériaux 
et objets divers encombrant le passage soient 
l'objet d'une surveillance spéciale. 

Le maire prend note de cette observation. 
On avait annoncé que les trois réactionnaires 

récemment élus allaient écraser les républicains 
a cette séance. Or, pendant tous les débals, aucun 
d'eux n'a soufflé mot. 

Que sont-ils donc venus faire au Conseil muni­
cipal ? 

A N S T A I N a 
UN DERNIER MOT. — N'habitant pas Annap-

{>es, nous n'avons aucune raison d'intervenir dans 
es affaires communales de cet endroit. Mais 

ayant eu communication que la Municipalité de 
cette commune avait repoussé, sur la proposition 
du député muei De Monlaleuibert, un vœu de­
mandant la constitution d'un Conseil de prud'hom­
mes pour le canton de Lannoy, nous croyons pou­
voir donner un avis qui ne sera pas dédaigné par 
notre muet député. 

Chaque fois que M. de Montalembert sollicite 
les suffrages des électeurs du canton ou de la cir­
conscription, il préconise des idées bonapartistes, 
conservatrices, voire même ralliées, qui sont tou­
tes de la même sauce 

Or. n'est-ce pas Napoléon qui institua, en 1801, 
un Conseil de prud'homme» à Lyon f 

A cette époque, Lannoy n'avait pas de motif à 
solliciter lu constitution d un Conseil de prud'hom­
mes : il étuit un centre purement agricole. 

Mais maintenant, des usines, des tissages, des 
teintureries, des bagnes capitalistes en un mot, 
fonctionnent chez nous. Il était donc de votre de­
voir, M. de Montalembert, de réclamer soit à la 
Chambre, soit uu conseil général, la création d'un 
Conseil de prud'hommes pour notre canton. 

La façon dont vous accomplissez vos mandats 
laisse beaucoup à désirer pour le bien-être des tra­
vailleurs, et nous entendons souvent dire par des 
personnes honnêtes que vous voudriez nous voir 
revenir au régime de ia féodalité, même au massa­
cre de la Sainl-Bartliélemy, ou au .despotisme de 
votre allié le tzar russe. 

Quelques-uns parmi nous avaient fait des paris, 
espérant qu'un vo.'U adopté pur la Municipalité 
d'Hem, qui vous avait été transmis, aurait été 
déposé ù la réunion de la session d'avril du Con­
seil général, mais ils durent déchanter, car rien 
n a été déposé. 

Pour terminer, nous vous déclarons que nous ne 
sommes plus ue votre trempe, car nous vouions 
former en France le quatrième Etat, qui sera la 
République des Travailleurs. 

La section d'Anstaing ,du P. O. F. 
HEM 

IF.TE DU TRAVAIL. — A l'occasion des fêtes 
1 : travail de mai, un.grand bal public sera donné 

aux Iran de la Muiucipuitlé, dans la grande salle 
des fêles de la Mairie, le dimanche 5 niai. . » 

W A T T R E L O S 
FETE DU TRAVAIL. — Le groupe « L'Avenir 

du Peuple ». établi chez Louis Carrette. an Sapin-
Vert. Wattrelos. estaminet du Peuple, a l'honneur 
d'informer qu à l'occasion de la Hèle du Travail, le 
dimanche 5 moi, il donnera un concours de pin­
sons, à 8 heures du matin, el à 4 heures, il sera 
fait une causerie par un orateur de Tourcoing. 

WASQUEHAL 
PROMENADE FLAMANDE. — Lès sociétés sub­

ventionnées de la commune de Wusquehul sont in­
vitées a se trouver dimanche procham, 5 mai, de-
v.i il la Mairie, à 2 heures 3/4, pour faire une pro­
menade flamande. 

•.Y8-LEZ-Î-ANNOY 
ETAT-CI v'IL du 1er mai 1901. — Naissances. — 

Germaine Briel. rue do Strasbourg. — Maurice 
Ocpin, rue Faidherbc. 

PAS-DE-CALAIS 
S A I N T - O M C R 

l . \ SOLDAT NOY*. — f a soldai du Se dm îi-
izno. u.4i..ii{> SohnA, eu garnison à Saint-Omer, 
emi tombé .1 Jeau jeudi, vers 9 heures dn soir, dans 
)r îu.iiHMirg du Haiit-i*ont., eu face d'un puisarl, 
en îtturcimnt Je iontf du vuaai. 

! oraqu'oa parvint à retirer le malheureux, il 
avait cessé de vivre. 

TRIBUNAUX 
TfjIBUîm CORBECTIOUHEL 0E UUE 

Audience du 3 mai 1901 
EXPEDITION NOCTURNE. — Ils étaient sept 

jeunes gens de 15 a 18 ans, de ces vilains drôles 
que l'on rencontre si facilement aux abords des 
marchés de Lifte, et pour lesquels le principal 
souci est de bien vivre sans rien faire, ou du 
moins en se livrant a des occupations agréables. 
Explorer les poches des badauds, visiter les éta-
taa}as, laa avantairca du marché, quelquefois atten­
dre au coin d une rue le passant attardé puis lui 
luire rendre goige, ou encore, à l'occasion, don­
ner le coup de main, ou celui du < père François • 
dans des e\pq.iitio:is comme celle de la rue Gam-
betta. qui coûta la vie a un vieillard, telles sont 
leui-s exploils malfaisants. 

Dans l'affaire qui nous occupe, il ne s'agit que 
d'une peccadille assez drûle. mais qui dénote suf 
tteammenl l'audace qui les caractérise. Pans la 
nuit du 15 au 1C avril, la bande, oui avait eu vent 
du dcmcuV.rnienf de Mme Vanadcer, cabaretière, 
ruo de Juliers, avait pris ses dispositions, et. a 
ia faveur des ténèbres, tea garnements s'introdul-
-aieni dans le cabaret abandonné, où on u>alt 
laissé quelques lioles de liqueur. 

Ce fut une orgie, qui ne prit fin qu'avec l'inter­
vention des aganta 

Paul Sandars, uge de 10 ans, sans domicila 
fixe, fera i mois de prison : François Declercq. 
16 ans. écoppe également pour quatre mois ; ti 
mois à Charles Leleu. âgé de 17 ans. demeurant 
ru-' de Bailleul : même peine à Joseph Del^yser, 

ns domicile ; 2 mois à Jean Van Acken. 
17 uns. el 3 mois • Henri Roobaay, H ans. ces 
deux derniers avec sursis : enfla Juies Tack, le 
pins jeune est envoyé en correction jusqu'à 1S. 
ans Li. 

HELEOA13LE. — Depuis 085, jusqu'en 19(10, 
Auguste Hubert, de Lille, a eu dos démêlés avec 
lu foatice, qui ne prétendait pas adnicitre son 
genre de vie. 11 [eut dire que les jours que Hubert 
lie passait pas en prison il les employait a dé­
pouiller le. prochain. 

Cela lui a valu une telle quantité de condamna-
lions qu'il se trouve A l'heure actuelle, passible de 
a relé.gulion. 

Vugusle Hubert pleure bien fort, en avouant 
-un dernier vol : un colis postal enlevé a la gare 
le Lille, el son avocat M" Marchand, active le 
mouvement. , 

Le tribunal se montre impitoyablement indul­
gent, il ne condamne Auguslc Hubert qu'en 3 
mois de priseiu, ce qui lui évite la relégalion... 

AFFAIRES DIVERSES. — Louis Herr. 17 ans 
lii. journalier a Lille, ne le cède en rien comme 
audace el mauvais esprit è son coprévenu, Ar­
thur Pollier. de dix ans plus i/ ê que lui, et avec 
lequel il u commis une- très grave tentative de 
vol , avec fausses clefs et toul l'attirai] des cam­
brioleurs de profession, chez M. Mullter, quai de 
Ja liasse-Deûie. Le tribunal leur a infligé à cha­
cun -i mots d'emprisonnement. 

— Quatre mots également ii Antoine Cryspin, 
18 ans. de Roubaix, pour vol d'un paquet de 
chuusscttes chez Mme veuve Carrette, marchande, 
rue Saint-Roch, a ltoubaix. 

— Pour Infraction a un arrêté d'expulsion, un 
mois à Marie Corualy et deux mois a Léonard 
Vanpanleghem, 3S ans, cordonnier à llerscuux; 
— huit jours uvec sursis pour vagabondage a 
Jules Nivelle, 19 ans, journalier, sans domi­
cile. 

— Mathilde Houzé et Modeste Rivière, de Rou­
baix, poursuivis pour adultère et complicité, sont 
acquittés. 

—Huit jours avec sursis à Jules Macs et a 
Amédée Verkruyssen, de Lumbersarl, pour coups. 

— A Marie Vandevoordc, 19 ans, trieuse a 
Roubaix, 25 francs d'amende uvec sursis, pour 
coups. 

— Un mois a Eméric Sohier, de Tourcoing (op­
position;, pour coups û sa femme et outrages au 
garde Dumortier. 

— Un mois avec sursis ù Armand Defretin, pour 
abus de confiance. 

— Gustave et Félix Cordy, Julien Seys et Henri 
Sieuw, se sont rencontres le 10 décembre au soir, 
sur la route de Comines & Halluin,; ils ont im-
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médialement décidé de vider la querelle qui les 
divise — deux contre deux — depuis longtemps, 
et uqe^lutte homérique s'est engagée. Tous les 
batailleurs ont été plus ou moins endommagea 
et. dans ces conditions, comme les raisons étaient 
aussi futiles d'un côté que de l'autre, le parquet 
a compris les quatre ennemis dans la même pour­
suite répressive. Ouinze jours de prison avec sur­
sis à Gustave Cordy, dont le frère, Félix, est ac­
quitté ; dans l'autre camp, Julien Seys encourt 
un mois d'emprisouneruent. alors qu'un acquitte­
ment est prononcé en faveur du quatrième pré­
venu, Henri Sieuw. 

— Justin Delportc, de Lille, est condamné è) 
six mois de prison pour vol de bijoux et de nu­
méraire, au préjudice de Mine Pélagie Malavialle, 
glletière, place des Rèigneaiix. et d'une maison 
de bijouterie de Lille ; pour fîloulerie d'auberge, 
chez M. Doulreluigne. et ei»fln pour outrages et' 
rébellion envers les agents qui l'appréhendaient. 

— Quinze jours de prison par défaut a Paul 
lesaffre. de Lille, rue des Augustins, pour ou­
trages è agents. 

— Pour outrages a l'agent Dujardin, de Roo-
baix, 25 fnmes d'amende à Louis Beulque, M 
ans. tisserand. 

— Pierre Diedrlck. négociant a Croix, fue de 
la Gnre. a été arrêté, le 27 avril, vers CUIT heures 
du soir, en gare de Roulhaix. au moment où B 
introduisait frauduleuse,nent 1 kilogramme de' 
tabac étranger dissimulé sous des manchons cal­
cines. Trois jours avec sursis et 500 francs d'a­
mende. 

— Même peide. mais sans sursis, è Louisa 
Fresnelles. de Roubaix, pour fraude également. 

— Anloine Garcia et Joseph Mendez. deux Es­
pagnols en excursion dans noire région, se sont 
fait arrêter en flagrant délit de mendicité. A cha­
cun 2-1 heures de prison. 

— Pour rébellion, outrages a agents et ivresse, 
10 jours de prison et 5 francs d'amende à Louise 
Leblanc. 29 ans, demeurant boulevard de Paris,, 
a Roubaix. 

— Voici encore Alfred Lorlhiois. un bonneteur 
incorrigible dont il nous est arrivé de conler laa 
méfaits. C'est toujours lo même escroquerie, et 
aussi la même sévérité dans la répression : 4 
mois de prison. 

—Trois mois et un jour de prison a Georges 
Boutrain, un Belge escroc, qui a commis des actes, 
d'indélicatesse au préjudice de M. Paul Spaens,. 
cafetier ;i Lille, rue Nation;;'\ el qui est, de plus, 
en rupture d'arrêté d'expulsiou. 

M* HACCART. 

Situation douloureuse d'une 
jeune fille 

Monsieur Fasquel MoaaJarrnr, Coron B4-
c le t .68 . à Hersin-Coupigny (Pas-de-Calais), 
a une charmante fillette. La pauvre enfant, 
dès l'â^je le plus tendre, fut atteinte d'un* 
bronchite très grave. 

a Depuis lors, ma Slle, nous dit M. Fas-
quel, n u cessé d'être malade. Malgré lea> 
soins que nous lui avons prodigués, malgré 
tous les médicaments que nous lui avona> 
fait prendre, aucune amélioration ne s'était 
produite et nous ne conservions plus aucun 
espoir de la guérir. Elle était arrivée a l'âge 
do 10 uns et passait !a plus grande parti* 
du temps au lit.. Naturellement tout travail 

- ^ 

-Vile Céline FASQCTX, «-après m e nhnUsiasWa 
lui était impossible, elle n'aurait eu aucun 
courage de le faire. C'est à ce moment qu'on 
lui Ht employer les Pilules Pink. Dans les 
pieiniets temps, une légère amélioration se 
fit sentir, ses forces et son courage revin­
rent au fur el à mesure qu'elle prenait les 
Pilules, tous ses malaises disparaissaient 
Maux de tête et d estomac, points de côté, 
ne furent plus qu'un souvenir. Aujourd'hui, 
après un traitement assez ions;, elle ne sent 
plus aucune fatigue et peut travailler facile­
ment. Mlle Céline Fasquel a bien voulu join­
dre à la lettre de son père une déclaration 
identique, dans laquelle elle atteste quel le 
sent tout revivre en elle. La signature a été. 
légalisée pat- M. le Maire de la commune. 

Vu par sous, AU/re de h COPUBOÛ* 
d'MEffS/N<OMGmpoar/&ix*m 

de Jb Srgmrtose afa Mosr&iaw' 

/f£/rs/#-cotv*6tvr, &~ s.~?g~i/sf*£ 

*^> 

A la suite de maladies aiguës, des cas sen> 
blables se produisent aussi bien cber le» 
grandes personnes que chez les enfants. Il' 
faut attirer l'attention sur les soins a donner 
en pareil cas et il est bon de répéter chaque 
jour que les Pilules Pink sont le plus efficace 
de Ions les -toniques pour rétablir les santé» 
ébranlées. Lorsque les digestions sont mau­
vaises, qu'on sent des pesanteurs sur l'esto­
mac, l'appétit disparaît et faute de nourri­
ture, les forces déclinent sensiblement, uns) 
faiblesse générale accompagnée de douleurs 
dons la poitrine et dans les reins, de palpi­
tations du cœur et de maux de tête et un état 
lu eux mènent le malade à la consomption 
et même à la mort. Les Pilules Pink agiront 
avec une puissunce surprenante par la re-' 
constitution du sang. Elles sont en venter 
dans toutes les pharmacies et au Dépôt prin­
cipal : Gabiin et Cie, 23, rue Ballu, Paria. 
Trois francs cinquante la. boite et dix-sept 
francs cinquante par six boites franco con­
tre mandat-poste. 

N'ACHETEZ 
NE VENDEZ 

AUCUN TITRE 
Sans consulter M. L BiJLTE 

3 5 , i-H.- N e u v e s R O I B M X 
Maison fondée en 1893 

La maison a pour .principe de ne recom­
mander que de bonnes et suciennes valeur». 

Elle dirige la PKTli K EPARGNE dans des 
p'&ceménts avantageux en obligations de vS-
lea ou en renies. 

Elle indique flux rentiers et aux capitalis­
tes les valeurs industrielles rémunératrices, 
en même temps que solides. 

La Maison N'A AUCUN REPRESEN­
TANT, M. Buliô tenant a conseiller lui-même 
ses clients, suivant la situation financière de 
chacun d'eux. 

Le Gérant : Jean PIOTBTX. 

Composé en commandite, PAT Ues ouvrierssrnaV* 
qaés. sur les machines * Linotypes • waller Be&raas» 
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